
LE BON SAMARITAIN : 
LE GRAND COMMANDEMENT DE L’AMOUR : Lc 10,25-42 
 
Contexte :  Le chapitre dix traite de la mission des douze. De quoi doivent se réjouir les apôtres ? Des 
miracles ? Non, mais de la révélation que Dieu fait de lui : il se montre Père aux petits et aux simples. 
La connaissance de Dieu comme Père est le fruit ultime de cet amour de Dieu et du prochain qui se 
construit jour après jour. 
 
C’est ce qui va être démontré dans cet épisode : 
- Le point de départ est une question : Quel comportement avoir pour hériter la vie éternelle ? (v.25-
28). 
Le résumé  de la loi y répond clairement :  1. Aimer Dieu 2. Aimer son prochain (on le retrouve dans Mc 
12,28-31). Luc ajoute une question qui lui est propre : qui est le prochain ? 
- La parabole du bon samaritain (v.29-37) interprète ce qu’il faut entendre par « l’amour du 
prochain ». 
- Le récit des deux sœurs (v.38-42), qui suivra, montrera le chemin à suivre pour la réalisation du 
commandement de l’amour de Dieu. 
 
La question: Lc 10,25-28  
v.25 «Pour mettre Jésus à l’épreuve, 
un docteur de la loi… Que dois-je 
faire pour avoir part à la vie 
éternelle» 
v.26 : Jésus :  « Dans la loi… que lis-
tu ? » 
v27 :… tu aimeras le Seigneur ton 
Dieu… 
et ton prochain comme toi même. 
 
v.28 : …Fais ainsi… 
 
 
 
 
v.29 : Qui donc est mon prochain ?  

 
- Il s’agit d’un légiste (un sage, un savant) qui veut éprouver 
les connaissances de Jésus en matière de loi . Il pose la 
question sur les moyens à prendre pour recevoir la vie de 
Dieu. 
- Jésus répond par une contre-question= en judaïsme, lire 
l’Ecriture c’est l’interpréter. 
- Le légiste cite le précepte que tout Juif pieux récite deux 
fois par jour dans la prière du « shema Israël » et qui 
réclame un attachement total au Dieu unique (Dt 6,4). Il 
rajoute le précepte concernant l’amour du prochain (Lv 
19,18). 
- Cette lecture de l’Ecriture rejoint tout à fait celle de 
Jésus : il a placé l’amour des ennemis au cœur de la vocation 
chrétienne (cf. 6,27). 
Il l’invite à « faire » pour hériter cette vie de plénitude 
initiale.  
- Rebondissement avec une nouvelle question. 

La parabole du bon samaritain : Lc 
10,29-37 
 
- brigand, aubergiste, prêtre, lévite, 
samaritain… 
v. un homme… à moitié mort 
 
v.31 : un prêtre… le vit 
un lévite… le vit… 
un samaritain… le vit et fut saisi de 
pitié. 
 
 
 
v. 34 : il s’approcha… pansa ses 

En scène : les personnages sont définis par leur rôle social ou 
religieux :  
- Le samaritain : est considéré comme un hérétique par le 
lévite car il ne reconnaît pas l’autorité de la Loi écrite et il 
refuse la loi orale. 
- il n’a aucune identité sociale (on ignore s’il est juif ou non) 
- Les employés du temple voient le blessé, mais ils respectent 
l’interdit de ne pas se souiller avec un cadavre. Pour appliquer 
la Loi, ils dissocient amour de Dieu et amour du prochain. 
Le samaritain voit et ressent alors une compassion viscérale 
(On retrouve la même attitude de Jésus à la vue de la veuve 
de Naim (7,13). 
- Le samaritain dès lors prend soin du blessé (en 6 verbes) 
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plaies… le chargea sur sa monture. 
v. 35 :… à l’aubergiste : Prends soin de 
lui… 
 
 
v. 36 : Lequel des trois … a été le 
prochain… 
 
 
v.37 celui qui a fait preuve de bonté 
envers lui 
 
37… fais de même 

- Il donne de l’argent à l’aubergiste pour qu’il prenne soin à sa 
place de cet inconnu. Il prévoit de repasser pour régler le 
surplus, mais il ne dit pas qu’il prendra des nouvelles du 
blessé. 
- Jésus retourne la question. Le lévite s’était mis au centre 
de la question : il voyait les autres gravité autour de lui. Le 
prochain est celui qui manifeste de la miséricorde et non 
celui qui en bénéficie. 
- Le lévite se trouve dans la situation de devoir désigner le 
samaritain par son « action miséricordieuse » (non sa 
situation socioculturelle de samaritain. Même s’il est 
considéré hérétique vis à vis de la loi, il a su vivre le précepte 
du Lévitique (contrairement aux spécialistes du culte). 
Jésus invite le Légiste à inventer lui-même des pratiques 
semblables. 

Marthe et Marie : Lc 10,32-42 
v.39 : Marie se tenait aux pieds du 
Seigneur, écoutait sa parole. 
v.40 Marthe était accaparée 
 
v.39.40 « Seigneur (x2) 
v.41 :… tu t’inquiètes et tu t’agites… 
Une seule chose est nécessaire… 
 
 

- On repasse au thème de l’amour de Dieu. 
- Marie est présentée comme la disciple parfaite : assise aux 
pieds du Maître pour recevoir son enseignement. 
- Marthe se comporte en son rôle de femme : maîtresse de 
maison. 
- Seigneur (x2) : introduction dans la première communauté 
chrétienne (voir note) 
- Jésus reproche à Marthe : 
1. son inquiétude qui va contre l’état d’esprit du croyant 
(12,25-26)  
2. de donner priorité au service de la table. En cela il 
justifie Marie. 
Etre disciple du Seigneur c’est choisir l’unique chose 
nécessaire : aimer le Seigneur de tout… 

En conclusion :  si le légiste pratique la loi qu’il a énoncée il se retrouvera dans la situation des petits 
et verra la présence agissante de Dieu. Cette épisode enseigne qu’il faut donner aux autres, tout en 
recevant du Seigneur. 
  
? Pour comprendre le texte : 
 
* La tradition juive dit : « Que ta maison soit une maison de réunion pour les sages, agrippe-toi à la 
poussière de leurs pieds et bois leur paroles dans la soif ». Chose étrange c’est ici appliqué à une femme 
(Il était interdit d’apprendre la Loi à une fille : c’était considéré comme de la débauche !) 
Jésus encourage cette femme à suivre son enseignement. 
Marthe se conforme au comportement de la maîtresse de maison. (rôle de la femme disciples 8,2) 
Elle pense que le maître ne peut que partager son ordre des valeurs. 
 
* titre de Seigneur  : titre que la communauté chrétienne donne à Jésus Ressuscité. Il y avait donc 
des questions sur le service de la Parole et celui des tables (cf. Ac 6,2-4). Il faudra établir une 
hiérarchie entre les deux. 
 
 
 
 
 
 



Je réponds au Seigneur par ma prière : 
 
SEIGNEUR, PROCHAIN DE TOUT HOMME, DONNE MOI  L’ATTENTION AUX AUTRES : QUE 
LEURS GESTES NE SOIENT PAS VUS FURTIVEMENT ET LEURS PAROLES ECOUTEES 
EVASIVEMENT. QUE MON ECOUTE SOIT CELLE DU CŒUR. 
 
 
SEIGNEUR DE MISERICORDE, FAIS QUE MON REGARD SACHE ALLER VERS CELUI QUI EST 
DANS UN BESOIN PARTICULIER : SOUFFRANCE PHYSIQUE OU PSYCHIQUE, DETRESSE 
SOCIALE  OU ECONOMIQUE. QU’IL PUISSE SENTIR MA PROXIMITE BIENVEILLANTE. 
 
 
SEIGNEUR. FONTAINE  DE L’AMOUR, QUE TA PRESENCE SOIT LA SOURCE DE MES ACTIONS DE 
SOLIDARITE ENVERS LES AUTRES. 
 
 
SEIGNEUR PAIN EUCHARISTIQUE, DONNE MOI UN REGARD DE GRATITUDE QUI SACHE 
NOTER TA PRESENCE ET TON ACTION, DANS MON QUOTIDIEN 
 
 
SEIGNEUR PERE QUI PARLE A CES ENFANTS, QUE JE PUISSE CHAQUE JOUR ECOUTER TA 
PAROLE, POUR M’EN NOURRIR ET EN VIVRE. 
 
 
SEIGNEUR, PASTEUR DE NOS COMMUNAUTES,  METS EN MON CŒUR LE DESIR DE 
BIENVEILLANCE ET DE COMMUNION AVEC TOUTES LES PERSONNES QUI CROISENT MA 
ROUTE. 
 
 
SEIGNEUR, CREATEUR DU BIEN, FAIS QUE MON ENGAGEMENT SOIT  POUR LE BIEN DE 
L’AUTRE, AIDE MOI A DOMINER TOUT CE QUI EST RECHERCHE DE MOI, DANS LE POUVOIR OU 
L’AVOIR. QUE MA VIE SOIT UN DON… 
 
 
SEIGNEUR, SOURCE DE PAIX, AU MILIEU DES TENSIONS POLITIQUES ET RELIGIEUSES QUE 
MON DISCOURS SOIT PACIFIANT ET MISERICORDIEUX. 
 
 
SEIGNEUR QUI COMPATI LES BLESSURES DE L’HUMANITE, NE LAISSE PAS LA HAINE 
GRANDIR LA DOULEUR LES VICTIMES DES GUERRES ET DE ATTENTATS.. AIDE CHACUN A 
RETROUVER UN CHEMIN DE PARDON AFIN QUE LA SOUFFRANCE N’ETEIGNE PAS L’ESPERANCE 
ET LE BIEN. 


